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DROIT PÉNAL SPÉCIAL - VIOLENCES PHYSIQUES 


ÉLÉMENT LÉGAL 

ÉLÉMENT MATÉRIEL 

ÉLÉMENT MORAL 

RÉPRESSION 

Articles 222-7 

CP et s. 

L’ACTE DE VIOLENCE : tous les actes qui entraînent un contact entre 
agresseur et victime, y compris au moyen d’une arme (véhicule + animal). 

Sans contact aussi (voie de fait) : lorsque l’attitude de l’auteur est de nature à 
impressionner la victime et à créer chez elle un choc émotif. 

Ex : tirer des coups de feu en l'air ou en direction de la victime pour l'effrayer. 
Inciter une personne à essayer de s'enfuir en sautant par une fenêtre sous 
l'effet de la panique. 

Volonté de l’auteur de porter atteinte à 
l’intégrité d’autrui. 

Vouloir uniquement l’acte de violence, pas 
le dommage effectivement subi (dol 
indéterminé). L’auteur veut parvenir à un 
résultat sans savoir ce que ce sera 
précisément. 

R625-1 CP : ITT < 8J 

222-11 CP : ITT > 8J 

222-9 CP : mutilation ou 
infirmité permanente. 

222-7 CP : violences 
ayant entraîné la mort 
sans intention de la 
donner. 

UNE ATTEINTE À L’INTÉGRITÉ DE LA VICTIME : atteinte d’ordre physique ou 
psychologique. Pas impératif d’avoir des blessures physiques, ça peut être une 
sérieuse émotion susceptible d’impressionner vivement la victime et causer 
en elle un choc ou un trouble psychologique duquel résultera une ITT. 

Ex : envoi de lettres anonymes croix gammées et cercueils. 

Nécessité lien de causalité entre l’acte et le dommage constaté. Pas besoin 
d’un lien direct et immédiat. Blessures peuvent se révéler plus tard. 

Erreur sur la personne pas prise en compte. 

Mobile indifférent. Ex : collègue anus air 
comprimé. 

Circonstances 
aggravantes selon la 
qualité de la victime ou 
de l’auteur ou des 

circonstances. 

IMPUTATION : Lorsque blessures faites par plusieurs prévenus au cours d’une 
scène unique de violences : infraction appréciée dans son ensemble sans 
préciser forcément la nature des coups portés par chacun des prévenus 
(complicité co-respective). 

Pratique du sport dans le respect des 
règles : fait justificatif tiré de l’ordre ou 
autorisation de la loi. 
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Consentement de la victime : pas de cause 
générale d’irresponsabilité. Sauf matière 
médicale, hors urgence il faut 
consentement. 

Pratiques SM entre adultes consentants : 

Crim dit que ce n’est pas une cause 
d’irresponsabilité. CEDH dit que si (CEDH KA 
et AD c. Belgique 2005)._ 
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